
De Vévêque de Saint-Germain de RmumsU, au mjet de la procla-
mation de la Confédération.
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-^ JEAN LANGEVIN, ^^^

par la miséricorde de Dieu cJ la Grâce du Saint-Siéye Apostolique,
Evêque de Saint-Germain de Rlmomlk.
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Au clergé et anx fidèles dv Diocèse, Saint et hénédiction eu\,]

^ ^^^j -j ;.4p.:îi ... Notre-Seianeur. ., .
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Un événement de la plus haute gravité et susceptible des
cons Iquences les plus iinportaiites pour ce pays, va s'accomplir
dans quelques jours, Nos Cliers Frères. En ver lu d'une procla-
mation de Notre Très-Gracieuse Souveraine, un acte récent du
Parlement Impérial unissant en une seule Puissance les provin-
ces du Canada, de la Nouvelle-Ecosse et du Nouveau-Brunsv/ick,
prendra effet le 1er jour de juillet prochain. .
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Vous le comprenez. Nos bien-aimés Frères, c'est là toute
une révolution accouiplie paisiblement et d'une manière réfléchie

;

c'est là un changement de Constitution (^ui fait entrer ces colo-

nies de la Grande-Bretagne dans une voie nouvelle, qui ouvre
devant elles un avenir jjien vaste, qui étend prodigieuse nent
leur horizon jusqu'alors si borné.

Dans un moment si solennel pour la patrie commune, vous
tournez naturellement les yeux vers vos piemiers Pasteurs,

Fidèles de l'Eglise du Canada, pour en recevoir une direction

sage et salutaire. Jamais, par le passé, la voix de vos Eveques
n'a manqué de se faire entendre dans toutes les conjonctures im-
portantes: jamais ils n'ont hésité à vous indiquer la igné de
conduite à suivre, à se mettre à votri iiU\, à prendre la défense
de vos intérêts

;
jamais \'ous ne vous cte3 repentis de vous être

montrés dociles à leurs conseils. ' '
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« Aujourd'hui donc, N. C. F., vous seriez ét<^)nnés, alarmés, si

vos guides naturels ne se prononçaient sur les événements (]ui

s'accx)mplissent à notre égard. Aussi croyons-Nous remplir un
des devoirs de notre charge sacrée, en venant vous offrir quel-

ques avis, que vous accueillerez, comme toujours, avec empresse-

ment et respect.

La Constitution qui fonde airisi au Nord des toiits-tînifl un
grand et riche empire, a été, Nous le croycms sincèrement, ame-
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